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DEUX PERSONNALITES DE LA RECHERCHE HISTORIQUE
DISPARAISSAIENT IL YA CINQUANTE ANS:

Eugene MOTTAZ et Maxime REYMOND

Gilbert COUTAZ

Triste coincidence, Maxime Reymond et Eugene Mottaz decedaient

tous deux en 1951, le premier le lerjanvier, le second le 16 mai. A la
faveur de l'ouverture de leurs archives aux Archives cantonales vaudoises1,

il a paru interessant de rappeler l'importance de ces deux erudits qui se

sont cotoyes et ont anime souvent les memes entreprises2. A l'evidence,

par leurs personnalites, leurs positions intellectuelles et leurs productions,

ils ont marque la recherche dans le canton de Vaud. Deux faits
suffisent ä demontrer ce constat: le developpement de la Revue historique
vaudoise se confond durant pres de soixante ans avec le nom d'Eugene
Mottaz, la Societe vaudoise d'histoire et d'archeologie, ä la veille de feter le

centenaire de son existence, les compte parmi ses membres fondateurs

et ses principaux animateurs3.

1 II est utile de signaler que l'inventaire du fonds de la Societe vaudoise d'histoire et
d'archeologie a ete recrit en raison de ses accroissements; il porte la cote ACV, PP 91,
couvre les annees 1893 a 1999 et occupe 10,90 metres lineaires de rayonnages. Le fonds
du regrette Louis Junod (1901-1985), ancien directeur des Archives cantonales
vaudoises entre 1943 et 1964, fait l'objet depuis 1'annee 2000 d'un inventaire detaille:
ACV, PP 548,4,70 metres lineaires, 1579-1985.

2 Ironie du sort, Eugene Mottaz est l'auteur de la necrologie de Maxime Reymond
dans la Revue historique vaudoise 59,1951, p. 41-42.

3 Charles ROTH, « Historiens vaudois », dans Cent cinquante ans d'histoire vaudoise

1803-1953, publiee par la Societe vaudoise d'histoire et d'archeologie (Bibliotheque
historique vaudoise 14), Lausanne, 1953, p. 362-363 consacre quelques lignes ä Eugene
Mottaz et a Maxime Reymond, fondees directement sur la connaissance directe des

personnes et des publications, alors que Jean-Pierre CHUARD, «Les Historiens», dans

Encyclopedic illustree du Pays de Vaud, t. 4, Lausanne, 1973, p. 217-218 les cite sans

approfondir leur apport ä l'historiographie vaudoise; voir dans ce meme volume, une
courte biographie accompagnee d'un portrait, redigee par Marie-Claude JEQUIER,
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Eugene Mottaz (1862-1951)

Biographie

Le nom d'Eugene Frederic Mottaz est lie au village de Syens dont la
famille y est connue depuis le milieu du XI NA siecle. Ne le 22 octobre
1862, Eugene Mottaz vecut dans ce village avec ses parents, Jacques

Francis et Louise, nee Piot, jusqu'ä l'äge de seize ans. II suivit ensuite
les cours de l'Ecole normale de Lausanne dont il sortit avec un brevet

pour l'enseignement primaire. En 1882, ä 20 ans, il commen^a une
carriere d'instituteur ä Villars-Mendraz; des 1886 et pour dix-sept ans,
il enseigna la geographie et l'histoire au College et ä l'Ecole superieure
d'Yverdon.

Au moment de partir d'Yverdon pour se rendre ä Lausanne, oil il fut
nomme maitre de geographie et d'histoire ä l'Ecole cantonale de

commerce, le Journal d'Yverdon notait, le 8 octobre 1903, ceci: «M.
Mottaz s'est fait hautement apprecier, il s'est acquis de nombreuses et pro-
fondes sympathies. Professeur qualifie, un erudit double d'un homme
aimable et spirituel... ». Deux jours plus tard, le 10 octobre 1903, le

meme journal poursuivait ses louanges: « Grande modestie, tres affable,
aime de ses eleves pour sa fa^on d'enseigner, toute paternelle et sans

jamais se facher... » et terminait en relevant: « Lausanne continue done
ä nous enlever nos meilleurs maltres!».

En 1924, Eugene Mottaz prend sa retraite, apres 42 ans passes dans

l'enseignement. II se consacre depuis cette date entierement ä ses tra-
vaux historiques. En fait, le goüt des recherches historiques l'a anime des

la fin des annees 1880; il est dejä l'auteur d'ouvrages estimes avant 1900.

p. 169. Ace jour, en dehors des notices necrologiques et de deuxhommages circonstancies
(Louis JUNOD, «Un double anniversaire (Revue historique vaudoise et Eugene
Mottaz), Revue histonque vaudoise 50, 1942, p. 161-163 et Deux cents de vie et d'histoire
vaudoises. La Feuille d'Avis de Lausanne 1762-1962 [Bibhotheque historique vaudoise

33], Lausanne, 1962, p. 87-89), les deux auteurs n'ont fait l'objet d'aucune etude

critique ni d'une recherche bibliographique exhaustive. Leur oeuvre, abondante et riche
de nombreux articles de journaux, a decourage sans doute les meilleures volontes.
L'article de Marcel REYMOND, «Les historiens vaudois de la Confederation suisse»,
Revue historique vaudoise 49, 1941, p. 145-156, n'apporte rien de particulier.
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II fournit un article4 des le lancement de la Revue bistorique vaudoise, en

1893, par Paul Maillefer (1862-1929); en 1897, il prend la direction de

ladite revue aux cotes de son fondateur avec lequel et d'autres, il cree, le

3 decembre 1902, ä Lausanne la Societe vaudoise d'histoire et d'archeologie.
II fut porte naturellement ä plusieurs reprises ä la presidence de cette
societe en 1905, 1911 et 1919 dont il fut un des plus fideles serviteurs.
En 1921, il fait paraitre le second volume du Dictionnaire bistorique,
geographique et statistique du Canton de Vaud (1914 et 1921), sous les

auspices de la Societe vaudoise d'histoire et d'archeologie, ce qui lui valut le

titre de membre d'honneur de la Societe vaudoise d'histoire et d'archeologie.
C'est ä partir de cette meme annee qu'il preside seul la Revue. Parallele-

ment, il collabore ä divers journaux et revues : Journal d'Yverdon, Le

Peuple (Yverdon), Journal de Nyon, Le Coin du feu, Revue du dimanche,
Gazette de Lausanne, Le Semeur vaudois, Revue d'histoire suisse, Semaine

litteraire, Nouvelle revue de Paris, Bibliotheque universelle.

Lors de son huitantieme anniversaire, en 1942, il est nomme president

d'honneur de la Societe vaudoise d'histoire et d'archeologie; le 15 mai
1943, il est fait docteur es lettres honoris causa de l'Universite de

Lausanne. En 1948, il abandonne la Revue bistorique vaudoise pour des

raisons d'äge et de vue deficiente.

Le 16 mai 1951, Eugene Mottaz decede ä Page de 89 ans. L'ensevelisse-

ment a lieu ä Pully. C'est ä la rue Florimont 7, ä Lausanne, qu'il passa les

dernieres annees de sa vie.

Presentation dufonds d'archives

Le fonds d'archives d'Eugene Mottaz porte la cote P Mottaz, aux
Archives cantonales vaudoises. II fait 5,50 metres lineaires et couvre les

annees 1657 ä 1951. II est libre de toute reserve de consultation. Son inven-
taire a ete redige par M. Christian Rossier, de Nyon, il occupe 113 pages.

Le Rapport d'activite des Archives cantonales vaudoises de 1952 releve

que la veuve d'Eugene Mottaz, Marie Jeanne Thibault5, a donne deux

4 «Necker et Mme de Stael en Suisse ä l'epoque de la Terreur», Revue bistorique
vaudoise 1,1893, p. 16-24.

5 Nee le 8 mars 1873 ä Plainpalais, eile etait la fille de Paul Constant et de Marie
Caroline Roux.
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bibliotheques ayant appartenu ä son mari aux Archives cantonales; sous
la rubrique « Achats» de la meme annee figure la bibliotheque historique
de feu Eugene Mottaz pour un montant de Fr. 1500.- Cette estimation
fait suite ä une decision d'achat du Conseil d'Etat du 11 janvier 1952.

De Fexamen des documents, il ressort que le fonds Mottaz correspond

en fait ä la bibliotheque historique d'Eugene Mottaz. Quant ä

l'autre bibliotheque qui devait probablement refleter la diversite des

goüts litteraires et artistiques d'Eugene Mottaz, il est tres difficile de dire
ce que les volumes sont devenus; en effet, seule une partie, sans doute
les ouvrages de caractere historique, a du etre integree ä la bibliotheque
des Archives cantonales vaudoises6.

On peut distinguer dans le fonds Mottaz quatre types de

documents :

(1) les documents contemporains (de l'evenement): textes de lois,

pamphlets, proces-verbaux d'assemblees legislatives, etc7. La totalite
de la documentation concernant Geneve est de cette categorie.

(2) les brochures historiques (etudes realisees plus tard que l'evenement).

Une grande partie des brochures de cette categorie provient
de tires ä part de la Revue historique vaudoise.

(3) les manuscrits de la main de Mottaz (etudes, notes personnelles,
copies de lettres, en particulier de Celles de Maurice Glayre) sous
forme de feuillets isoles, de cahiers, parfois meme de volumes.

(4) enfin les fiches recevant soit les notes personnelles ou une notice
bibliographique, soit un article de journal. Une forte moitie des

fiches concerne les communes vaudoises, le solde les diverses periodes,
les personnages et des sujets varies de l'histoire vaudoise.

Deux preoccupations principales motivent la conservation de

documents par Eugene Mottaz:

6
Eugene Mottaz marquait tous les volumes de ses bibliotheques d'un timbre ä son

nom appose sur la premiere page.
7 Cette partie du fonds a ete exploitee partiellement pour la publication Bon peuple

vaudois. Ecoute tes vrais amis! Discours, proclamations etpamphlets diffuses dans le Pays de

Vaud au temps de la revolution (decembre 1797-avril 1798) Textes reunis et presentes
par Daniele TOSATO-RIGO et Silvio CORSINI, avec la collaboration de Valerie
BERTHOUD et Nathalie MANTEAU, Lausanne, 1999, p. 27-28 et 286.
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(1) les communes vaudoises et le Dictionnaire historique, geogra-
phique et statistique du Canton de Vaud: suite d'articles de journaux
collectionnes, de notes ou references prises, de notices demandees ä

d'autres collaborateurs. Parfois la correspondance entre une notice
manuscrite et un article du Dictionnaire est parfaite (cas de

Denantou, par exemple), parfois la correspondance va dans l'autre
sens et c'est le Dictionnaire qui fait l'objet d'un tire ä part (Vevey, le

calendrier, l'agriculture). Malgre ces apparentements, le lien entre la
documentation presente et le Dictionnaire n'est pas touj ours evident.

(2) « evocation erudite et fouillee » des remous qui precedent ou
prolongent les conflits nes de la Revolution vaudoise dans le Pays de

Vaud et dans d'autres regions.

Pour cette partie, le fonds Mottaz presente la statistique suivante:

France 1772-1850 40 documents
Geneve 1765-1785 105 documents
Vaud 1798-1804 140 documents
Vaud 1804-1847 80 documents
Pologne 1771-1800 60 documents

Soit au total 425 brochures concernant la periode 1765-1850, ce qui
represente 60 % des brochures du fonds Mottaz. C'est bien pour ces

annees qu'Eugene Mottaz manifeste le plus d'interet et auxquelles il
consacre le plus de travaux. Son goüt pour un passe plus ancien semble

faible, voire inexistant. Pour l'epoque romaine, nous ne disposons que
d'une trentaine de brochures, dont la moitie provient de la Revue

historique vaudoise. Pour l'ensemble du Moyen Age en tout et pour tout
15 brochures. La periode bernoise est renseignee par 30 pieces. Les

documents sont rares sur la deuxieme moitie du XIXe siecle et premiere
moitie du XXC siecle: il n'y a rien sur la Revolution industrielle, sur
l'Angleterre et les Etats-Unis, sur les deux guerres mondiales.

Nous tenons avec cette documentation le creuset de la plupart des

etudes historiques de Mottaz. Il suffit pour s'en convaincre de citer les

documents concernant la Republique rhodanique, Maurice Glayre,
Frederic-Cesar de La Harpe, les Bourla-Papey ou encore la Revolution ä

Yverdon.

Enfin, nous ne relevons dans le fonds Mottaz que de tres rares
documents personnels: le cahier d'histoire de Mottaz ä l'Ecole normale,
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de la correspondance privee, quelques articles (au depart d'Yverdon,
Jubile de 1922). II ne renferme pas en particulier les dossiers de la

publication du Dictionnaire historique, geographique et stattstique du
Canton de Vaud.

Bibliographic

Affaire de Thierrens (I) (d'apres des documents inedits), Revue historique vaudoise,
1899

AuMajorDavel, 1723-1923, Lausanne, 1923
Bains de TAlhaz en 1856, Revue historique vaudoise, 1927
Bains de Rolle, Revue historique vaudoise, 1921

Bourla-Papey et la revolution vaudoise (Les), Lausanne, 1903
Centenaire de la Societe vaudoise des carabiniers et de la Societe des carabimers de

Clerge vaudois et la Repubhque (le), Revue historique vaudoise, 1900
Commerce (Le) entre la France et la Suisse en 1778, Revue d'histoire Suisse, 1945

Dictionnaire historique, geographique et stattstique du Canton de Vaud (direction),
Lausanne, 1914, 1921, (2eed., Geneve, 1982)

Henri Monod et la regale du sei, Revue historique vaudoises, 1922
Histoire resumee de la Suisse, Lausanne, 1937 (2eed. 1938)

Ideespolitiques (Les) de F.-C. de La Harpe au sujet d'une transformation du canton de

Berne en 1790, Revue historique vaudoise, 1938

JoumalduprofesseurPichardsur la Revolution vaudoise, Lausanne, 1891

Lausanne notice historique: 1825-1925, Lausanne, 1925
Lettres medites de Stanislas Auguste Pomatowski sur la Pologne et son premierpartage,

Bibhotheque universelle et revue suisse, 1919

Major (Le) Davel, Payot, Geneve et Lausanne, 1923

Maurice Glayre et la Revolution, Revue historique vaudoise, 1898
Maurice Glayre et les francs-magons vaudoise de 1810 ä 1814, Revue historique

vaudoise, 1932
Maurice Glayre et lesfrancs-magons, Revue historique vaudoise, 1932
Mission (La) du general Weiss et la Revolution de 1798 ä Yverdon d'apres des

documents inedits, Revue historique vaudoise 1948

Note surla construction du chateau d'Yverdon, Revue historique vaudoise, 1900
Partis (Les) et la democratic en Suisse, La Nouvelle Revue. Politique litteraire,

scientifique & economique, 1899

Premiersjours (Les) de l'expedition du Valaisen 1798, Lausanne, 1895

8 La liste est un choix partiel et subjectif. Pour l'ensemble des articles publies dans la
Revue historique vaudoise et dans divers journaux vaudois, voir Revue historique vaudoise
Table generale des matteres des soixante premieres annees 1893-1952, etablie par
Jacqueline EXCHAQUET, Lausanne, 1955,281 p., en particulier p. 40-45 et 195-196.
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Republique rhodanique (La), Revue d'histoire suisse, 1947
Revolution Helvetique (La): extraits du journal inedit du professeur Pichard,

Lausanne, 1890
Serment civique (Le) ä Yverdon, Revue historique vaudoise, 1939
Stanislas Poniatowski et Maurice Glayre: correspondance relative aux partages de la

Pologne, Paris, 1897
Tir cantonal vaudois, Yverdon 16-25juillet 1899: album officiel, Lausanne, 1899
Un prisonnier d'Etat sous le regime bernois, Muller de la Mothe, Revue historique

vaudoise, 1897
Un refugie anglais en Suisse, Revue historique vaudoise, 1894
Une «compagnie des drapiers» a Yverdon, 1695-1705, Melanges d'histoire et de

litterature offerts ä M. Charles Gilliard, Lausanne, 1944
Valais (Le) et la Republique helvetique, Revue historique vaudoise, 1895
Yverdon et les refugies de la Revocation, Revue historique vaudoise, 1903-1904

Plan de classemenP

Intitule Dates Cotes

1. Biographies 1797-1951 + sans date P Mottaz 1-84,23/3
Pierre-Maurice GLAYRE 1819-1943 + sans date P Mottaz 1-27

Frederic-Cesar DELAHARPE 1797-1941 + sans date P Mottaz 28-51,21
Eugene MOTTAZ 1903-1922 + sans date P Mottaz 52-56
Autres 1882-1951 +sansdate P Mottaz 57-84,23/3

2. Europe 1657-1942 + sans date P Mottaz 85-86,88,90-188
Allemagne 1793/1841 + sans date P Mottaz 85-86
Croatie 1900-1900 P Mottaz 88

France 1772-1940 + sans date PMottaz 90-130,21
Pologne 1657-1942 + sans date P Mottaz 132-188

3. Geneve 1765-1785 + sans date PMottaz 189-295
1765-1779 1765-1779 + sans date P Mottaz 189-237
1780 1780-1780 PMottaz 238-269

1781-1785 1781-1785 P Mottaz 270-295

4. Suisse 1840-1949 + sans date PMottaz 296-311
Suisse 1840-1941 + sans date PMottaz 296-300
Suisse romande 1849-1943 P Mottaz301-304

Fribourg 1888-1949 + sans date P Mottaz 305-309
Valais 1886/1900 PMottaz 310-311

9 Les cotes P Mottaz 21 et 23 ont divers contenus qui sont mis en relation avec
plusieurs sections du plan de classement, alors que la cote P Mottaz 89 est vide.
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5. Vaud 1634-1949 + sans date P Mottaz 312-694,23/1,
23/2,23/4

Generalites 1896-1943 + sans date P Mottaz 312-318,23/2
Dictionnaire historique 1899-1947 + sans date P Mottaz 319-329
Communes et lieux-dits. 1888-1936 + sans date PMottaz 701-713,23/1
Periodes historiques 1634-1949 + sans date P Mottaz 330-694,23/4
Prehistoire et epoque
romaine

1868-1942 + sans date PMottaz 330-357,23/4

L'epoque des eveques
(VIe-XIIe siecles.)

1917/1944 PMottaz 358-359

L'epoque savoyarde
(1207-1536)

1908-1943 + sans date PMottaz 360-371,23/4

L'epoque bernoise 1634-1949 + sans date P Mottaz 372-398,21,23/4
La Republique Helvetique 1798-1946 + sans date P Mottaz 399-543,22,23/4
XIXe-XXe siecles 1804-1949 + sans date P Mottaz 544-694,23/4

6. Divers 1909-1928 + sans date P Mottaz 695-700
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Maxime Reymond (1872-1951)

Nele 20 septembre 1872 ä Lausanne, decedele 1er janvier 1951 dans
la meme ville, Antoin^-Maxime Reymond joua un role important ä

divers titres: journaliste, homme politique, historien et figure de proue
du catholicisme vaudois. Originaire de Vienne (departement de l'Isere,
France), Maxime Reymond acquiert le 29 mai 1894 la bourgeoisie de

Portalban (canton de Fribourg). Ii est le fils de Pierre-Paul-Gabriel

Reymond et de Marie-Catherine-Anna, nee Ray.

En 1887, ä l'äge de 15 ans, Maxime Reymond entre comme stagiaire
employe de bureau ä l'administration de la Gazette de Lausanne. En
1891, il travaille ä la redaction de la Feuille d'Avis de Lausanne, y tient la

chronique de politique internationale, et en fut le redacteur pendant

pres de 20 ans. Tout en cherchant par un grand travail personnel ä

augmenter ses connaissances intellectuelles, il tient une situation essentielle

dans ce journal jusqu'en 1941, tout en collaborant ä la Tribune de

Lausanne (1929-1941). Autodidacte, il n'avait suivi que les classes

primaires ä Lausanne.

A plusieurs reprises Maxime Reymond fut president de l'Association
de la presse vaudoise, dont il fut Fun des membres fondateurs, avant de

devenir membre honoraire.

Au niveau politique, il milita dans les rangs du parti radical, fut
membre du Conseil communal de Lausanne, pendant 24 ans des 1919

(qu'il presidaen 1932) et depute au Grand Conseil (1921-1945) dont il
presida la commission des finances. De cette activite politique nous ne

retrouvons que tres peu de chose dans les ecrits de Maxime Reymond:
tout au plus quelques articles par-ci par-lä.

Militant catholique, il fut fondateur de la Federation catholique
romande (1893) et secretaire romand de l'Association populaire catholique

de Suisse, auteur de nombreux articles dans la Feuille d'Avis de

Lausanne et dans YEcho vaudois, notamment d'une serie d'une septan-
taine d'etudes sur les paroisses catholiques10.

10 Signaions que ce theme a trouve un prolongement avec les articles rediges par le

journaliste-historien de Lausanne, Louis Polla, entre 1950 et 1980, ACV, PP 175

(Louis Polla).
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C'est en tant qu'historien que Maxime Reymond laisse une oeuvre
considerable. Au benefice d'une grande force de travail, d'une etonnante
facilite d'assimilation et d'une vaste memoire, il manifeste ses connais-
sances etendues sur le Moyen Age, sur la ville de Lausanne et le canton
de Vaud, sur l'origine des institutions communales et ecclesiastiques. Il
donna de tres nombreuses conferences historiques ou politiques.

Des 1915, Maxime Reymond devient archiviste cantonal ad interim,
ceci jusqu'en 194211. Explication de la longueur de cette situation ä la
direction des Archives, «Maxime Reymond en qualite de depute ne

pouvait etre archiviste cantonal nomme ä titre definitif avec inscription
du titulaire sur la liste des fonctionnaires de l'Etat de Vaud, d'oü l'arti-
fice d'une nomination ä titre provisoire, avec renouvellement tacite et

permanent!».

Parmi les principaux ouvrages de Maxime Reymond, nous pouvons
citer:
1911 Les chateaux episcopaux, les Hotels de Ville de Lausanne, Lausanne, 120 p.
1912 Les dignitaires de l'Eglise Notre-Dame de Lausanne, Lausanne, 523 p.
1913-1914 IIy a 100 ans, ephemendes de 1813 et de 1814, Lausanne, 2 volumes,

395+ 361 p.
1918 L'AbbayedeMontheron, Lausanne, 244 p.
1931-1933 Hutoire de la Suisse, 3 volumes + supplement 394 + 475 + 491 +245p.

Participation ä des ouvrages collectifs:
Dictionnaire historique, geographique et statistique du Canton de Vaud, 2 volumes

(Reymond est l'auteur, entre autres, de l'article sur Lausanne)
Dictionnaire historique et biographique de la Suisse, 7 volumes + supplement12

Maxime Reymond fut membre du comite et president des societes

suivantes:
Societe d'histoire de la Suisse romande (1944-1948)
Societe vaudoise d'histoire et d'archeologie (1933-1935)

11 Sur son action aux Archives cantonales vaudoises, voir Olivier DESSEMONTET,
Histoire des Archives cantonales vaudoises 1798-1956. Avec une preface de Louis JUNOD,
Lausanne, 1956, p. 41-44. Le plan general de classement desdites Archives, encore

pratique aujourd'hui, a ete mis en place par Maxime Reymond, des 1915.
12 Les contributions au Dictionnaire de Maxime Reymond qui signa pour ainsi dire

toutes les notices vaudoises sont regroupees dans le fonds aux ACV, P Dictionnaire
historique et biographique de la Suisse.
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Maxime Reymond fut collaborateur des revues suivantes:
Revue historique vaudoise

Revue d'Histoire ecclesiastique suisse

Memoires de la Societepour l'histoire du droit et des institutions des ancienspays bour-

guignons, comtois et romands

Revue d'Histoire suisse

Bibliotheque universelle et Revue suisse

Archives heraldiques suisses

Recueil desgenealogies vaudoises

L 'Echo vaudois

Presentation dufonds

Le fonds Reymond est classe aux Archives cantonales vaudoises sous
la cote P Reymond, mesure 0,70 metre lineaire et couvre les annees 1331
ä 1989. II est exempt de toute reserve de consultation, son inventaire a

ete etabli par M. Christian Rossier, de Nyon, a la suite d'un complement
important opere le 9 aout 1999, des publications de Maxime Reymond.
II occupe 73 pages.

Ce fonds reflete faiblement ce que Maxime Reymond a du regrouper,
collecter, etudier et publier. II donne peu d'informations personnelles,
ses archives en qualite d'archiviste cantonal sont conservees dans le fonds
des archives des Archives cantonales vaudoises13. Trois cartons d'archives

et deux cartons ä fiches composent le fonds dans lequel se trouvent
encore, en plus des deux volumes du Dictionnaire Historique de Mottaz,
4 volumes relies de brochures correspondant aux articles de Maxime
Reymond. Les 3 cartons d'archives contiennent des cahiers, polycopies,
textes dactylographies, notes personnelles, lettres et photographies. Les

2 cartons de fiches renvoient ä l'index d'un ouvrage non identifie
(comportant des noms de families et des noms de communes), et ä des

notes manuscrites concernant principalement Payerne.

Bibliographie

Ii n'existe pas de presentation ni d'etude bio-bibliographiques de

Maxime Reymond, ä l'exception d'articles necrologiques14.

13 ACV,KVIII68etsuivants.
14 Voir supra, note 3.
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La Table generale des matieres de la Revue Historique vaudoise, parue
en 1955, repertorie environ 80 contributions de Maxime Reymond,
alors que la Bibliographie vaudoise, parue en 1987 dans YEncyclopedie
illustree du Pays de Vaud, en mentionne 35.

Le reseau des bibliotheques scientiflques de Suisse romande comporte,
quant ä lui, 151 mentions sous le nom de Maxime Reymond15.

Les nombreux articles parus dans la Feuille d'Avis de Lausanne sont
donnes en fin d'inventaire; ils demontrent, s'il le fallait, l'utilisation
constante des archives et des ressources des Archives cantonales vaudoises

par Maxime Reymond pour ses responsabilites de journaliste et de

redacteur dudit quotidien16. Leur nombre et leur variete ont pu etre
verifies grace aux fichiers de depouillement des Archives de la Ville de

Lausanne de la presse quotidienne lausannoise17; l'inventaire reprend

expressement l'ensemble des titres de Maxime Reymond reperes dans la
Feuille d'Avis de Lausanne.

15 Le dossier Agence Telegraphique Suisse «Reymond, Maxime», conserve aux
Archives cantonales vaudoises, est riche en informations, On y trouve l'une des rares
(ou la seule) photographie le concernant dans la Feuille d'Avis de Lausanne du 11 janvier
1943, son faire-part de deces, 5 articles necrologiques du 2 janvier 1951 (dont la Feuille
d'Avis de Lausanne, la Nouvelle Revue de Lausanne, Le Courrier), 3 articles relatifs aux
obseques. A part cela, ce dossier (4 enveloppes) contient environ 250 articles de et

surtout sur Maxime Reymond, portant tres souvent sur l'Eglise catholique (c'est ici que
se trouve sa serie sur les paroisses catholiques citee plus haut). On y trouve egalement,
pele-mele des articles sur Blonay, les finances cantonales, 1'Association catholique
suisse, le Grand Conseil, les elections communales lausannoises, les grands courants
monastiques, la Cathedrale de Lausanne ou les routes de Bourgogne.

16 Maxime Reymond s'inscrit dans la grande lignee des journalistes historiens que la
Feuille d'Avis de Lausanne, devenue des 1972 24 Fleures, a eus tout au long du XXs siecle,

avec Georges-Antoine Bridel (1867-1946), president de 1'Association du Vieux-Lausanne
entre 1921 ä 1946, Huguette Chausson (1905-1986), Jean-Pierre Chuard (1927-
1992), ancien president de la Societe d'histoire et d'archeologie, et Louis Polla qui
depuis 1960 publie regulierement une chronique ä partir d'une photographie ancienne.

17 Gilbert COUTAZ, «Apropos des chroniques de journaux conserves aux Archives de

la Ville de Lausanne», Memoire Vive. Pages d'histoire lausannoise 3,1994, p. 159-161.
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Plan de classementli

Intitule Dates Cotes

Section I: Documents dans P Reymond

Livres, brochures, articles de Maxime Reymond 1889-1940 +

sans date
P Reymond 1-7

Materiel de travail de Maxime Reymond (notes,
articles, photographies, documents)

1331-1946 +

sans date
P Reymond 9-32

Section II: Documents relatifs a Maxime
Reymond, conserves en dehors de P Reymond

Ouvrages de plus de 20 pages de Maxime
Reymond se trouvant en salle de travail des
Archives cantonales vaudoises

1911-1942

Dossiers ATS Maxime Reymond (Archives cantonales

vaudoises)
1902-1989 +

sans date

Les paroisses catholiques du canton de Vaud, des ori-
gines au XVIe siecle (articles de Maxime Reymond)

sans date

Autres articles de Maxime Reymond 1920-1989 +

sans date

Maxime Reymond: articles biographiques,
conferences, comptes rendus dans la presse de diverses
activites de Maxime Reymond

1902-1989 +
sans date

Maxime Reymond: necrologie 1951 + sans date

Articles de Maxime Reymond dans la Feuille d'Avis
de Lausanne, selon le fichier de depouillement des
Archives de la Ville de Lausanne, par ordre chrono-
logique

1905-1941 +
sans date

Articles de Maxime Reymond dans la Feudle d'Avis
de Lausanne, selon le fichier des Archives de la Ville
de Lausanne, par ordre chronologique

1905-1941 +
sans date

Un des meilleurs connaisseurs de l'histoire medievale du canton de

Vaud, Jean-Daniel Morerod a laisse recemment un portrait de l'oeuvre de

Maxime Reymond que nous faisons notre: « En 1912, l'archiviste Maxime
Reymond publie Les dignitaires de l'Eglise Notre-Dame de Lausanne

jusqu'en 1536, vaste prosographie, qui est aussi une histoire de l'admi-
nistration episcopale et capitulaire. C'est la premiere oeuvre importante
de Reymond, qui redigea pendant une quarantaine d'annees d'innom-
brables etudes, dont beaucoup Interessent la vie religieuse ou l'histoire

18 A l'exception des deux premieres classes, les autres renvoient ä des documents qui
ne sont pas conserves dans le fonds meme.
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de Lausanne. II n'est guere de points de ma these qu'il n'ait pas abordes,

ce qui ne laisse pas de m'embarrasser. Maxime Reymond semble, en effet,

un bien mediocre historien ä qui fait le compte de ses defauts. Erudit ä

la technique defaillante, travaillant rapidement et souvent de memoire,
il multiplie les erreurs. Tout ce qui n'est pas materiellement inexact est

gonfle ou gauchi par une imagination qu'aucun scrupule n'arrete et que
laisse sans controle une inculture desarmante: presque chaque piece des

archives locales est passee entre ses mains, mais il semble ne jamais lire
un livre. Son oeuvre est pourtant le plus riche et la plus suggestive de

Celles que j'ai utilisees; rien ne peut etre conserve tel quel et il n'est pas
possible, faute de place et de patience, de discuter ce qu'il dit, mais je
m'en suis beaucoup nourri19. »

A l'instar de Maxime Reymond, Eugene Mottaz fut un autodidacte
et un auteur fecond et se trouva par sa position au centre des recherches

parues durant la premiere moitie du XX''siecle. A bien des egards, ces deux

auteurs portent la marque de leur temps, ils sont les representants emble-

matiques de l'histoire vaudoise20 qui trouve son expression principale, si

ce n'est exclusive, au travers de la Societe vaudoise d'histoire et d'archeologie.
Iis participent, tout en l'amplifiant, du renouveau de l'interet de la

population vaudoise pour l'histoire, qui atteint son paroxysme au

moment meme du lancement de la Societe vaudoise d'histoire et d'archeologie

et, les deux evenements allant de pair, des fetes du centenaire de la

creation du canton de Vaud, en 1903. Iis sont qualifies de «bon

patriote » et « grand serviteur » par leurs necrologues. Leur personnalite
les distingue neanmoins; Maxime Reymond frappe par la boulimie et la
frenesie de son action (dans ses fonctions d'archiviste cantonal, il a tente
de reorganiser l'ensemble des fonds d'archives et d'initier de nombreuses

demarches, sans necessairement aboutir dans toutes ses entreprises et
laisser les instruments de recherche correspondants), la fulgurance de

ses idees, son eclectisme, son papillonnement et sa quete permanente de

reflexions nouvelles qu'il n'a pas le temps d'approfondir ni la distance

19 Jean-Daniel MOREROD, Genese d'uneprincipaute episcopate: lapolitique des eveques
de Lausanne (DC-XIV Steele) {Bibhotheque histonque vaudoise 116), Lausanne, 2000, p. 31.

20 II est significatif que sur les 90 necrologies parues dans la Revue histonque vaudoise

entre 1893 et 1953, Eugene Mottaz en a compose pas moms de 30, alors que Maxime
Reymond en redige deux et Paul Maillefer huit, voir Revue histonque vaudoise. Table

generale des matteres, art. cite note 5, p. 146-148.
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necessaire d'apprecier; c'est un homme de Taction presente et immediate,

qui prend partie dans le debat et qui se bat pour ses convictions poli-
tiques et religieuses, c'est un historien et un archiviste qui reperent et

capturent de nombreux phenomenes dans Timmense masse documen-
taire des Archives cantonales vaudoises: il fait valoir le plus souvent des

eclairages inattendus, singuliers et ä Tapparence complete et coherente,

sur des evenements et des personnages de Thistoire vaudoise, sans
s'astreindre ä un examen patient et exhaustif des faits et du contexte.
Dans sa pratique d'historien, s'il garde la qualite de Tecriture du journa-
liste et du redacteur de journal qu'il est, il en prend aussi les defauts dans

la precision et la justesse des documents sollicites et analyses. Quant ä

Eugene Mottaz, il s'impose par sa modestie, la minutie de son travail et

son acharnement dans tout ce qu'il entreprend.

Maxime Reymond s'inscrit en permanence sur le devant la scene,

Eugene Mottaz prefere rester dans les coulisses et mettre sa disponibilite
au service des autres et de la recherche historique.

Neanmoins, ä des proportions differentes, il leur manque ä tous
deux la formation historique desiree que les enseignements de la chaire
d'histoire, ä l'Universite de Lausanne, assumes des 1890 par Edmond
Rossier (1865-1945), et des 1911 par Charles Gilliard (1879-1944), ne

peuvent pas garantir ä tous les historiens vaudois. Leurs publications
nombreuses et variees (Maxime Reymond a aborde toutes les periodes
historiques et a collabore aux plus grandes entreprises editoriales du

moment dans le domaine de Thistoire) ont profondement influence la
recherche historique de la premiere moitie du XXC siecle et le contenu de

la Revue historique vaudoise. lis ont partage les convictions de Paul
Maillefer (1862-1929), un des fondateurs de la Revue historique vaudoise

et de la Societe vaudoise d'histoire et d'archeologie, qui voyait dans la Societe

vaudoise « une societe d'instruction mutuelle, oil tous, sans distinction
de classe sociale, pourraient amener une pierre ä Tedifice historio-
graphique vaudois. Du vieux grimoire de recettes ä la charte ducale, du

morceau de silex ä la chronique villageoise, Tinteret tous azimuts pour
Thistoire devait le clivage erudition pure / vulgarisation »21. La fondation

21 Patrick de LeonarjDIS, « Les origines de la Societe vaudoise d'histoire et d'archeologie

: le centenaire vaudois en 1903 ou L'Histoire en()jeu», Equinoxe 10, 1993, p. 60.
Instituteur de formation, Paul Maillefer fut le premier, en 1892, ä defendre ä
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en 1940 justement par Charles Gilliard, Jean Fleury et Colin Martin,
avec le parrainage des professeurs Henri et Philippe Meylan, de la Bibliotheque

historique vaudoise, allait permettre de faire emerger des travaux
universitaires signes par une generation d'eleves qui allaient s'affranchir
des methodes de travail d'Eugene Mottaz et de Maxime Reymond.

En ce sens, si la date de 1951 marque la disparition de deux grandes

personnalites de la recherche historique, eile traduit aussi l'affirmation
de nouvelles approches et exigences de l'histoire vaudoise dont les theses

de Colin Martin, Marc Chapuis, Jean Charles Biaudet, Gabriel Pierre
Chamorel, Roger Deglon, Georges-Andre Chevallaz et Jean-Pierre Baud,

toutes parues dans la Bibliotheque historique vaudoise, constituaient les

apports les plus remarques22.

Ce passage de temoin n'a pas necessairement signifie la rupture
complete avec les pratiques anterieures. Cinquante ans apres leur deces,
les personnalites d'Eugene Mottaz et de Maxime Reymond continuent
d'agir sur les esprits et d'avoir leurs adeptes. Neanmoins, l'etude de

l'histoire cantonale n'est plus l'apanage de quelques-uns et d'une seule

societe historique ; elle est desormais l'affaire d'une large communaute
d'historiens, de mieux en mieux formes, et depasse amplement le cercle
des membres de la Societe vaudoise d'histoire et d'archeologie.

l'Universite de Lausanne une these en histoire {Le Pays de Vaud de 1789 ä 1791,
contribution ä l'histoire de la Revolution helvetique, Lausanne, 1982, 174 p.). II denonqa,

pour mieux s'en distancer, le cöte elitaire et le caractere scientifique de la Societe
d'histoire de la Suisse romande, dans laquelle les amateurs d'histoire vaudoise se

regrouperent entre 1837 et 1903.
22 Pour toutes les references, voir Colin MARTIN, Bibliotheque historique vaudoise

1940-1990, ri" 1 a 100, Cahiers d'archeologie romande 1974-1990, rf 1 ä 60, Lausanne,
1990, passim {Bibliotheque historique vaudoise 100).


	Deux personnalités de la recherche historique disparaissaient il y a cinquante ans : Eugène Mottaz et Maxime Reymond

